DIMANCHE 8 juin 2025
NARBONNE 
PROCLAMATION DE LA GRACE DE DIEU ET ACCUEIL

La grâce et la paix vous sont offertes

de la part de Dieu notre père et de Jésus Christ notre frère.
En ce jour de Pentecôte,

Ami(e)s connu(e)s ou inconnu(e)s,

D’ici ou d’ailleurs, bienvenue.
Le Seigneur nous invite à reprendre souffle

Dans les essoufflements quotidiens.

Que toute personne

S’ouvre, en ce jour, à ce souffle de vie

Dans le recueillement,

Dans la parole,

Dans la musique,

[Dans le pain et le vin]

Pour recevoir le souffle de Dieu 

Qui donne des les traversées aisées ou difficiles

Force, vitalité, espérance
.

Je vous invite à la prière :

Esprit Saint,

Tu es visitation du sol,

Germination en profondeur, appel à naitre,

Joie qui danse,

Éclatement de vie !

Viens, Esprit Saint, visite-nous !

C’est toi qui tisses les fibres de nos êtres.

Toi qui burines notre sol

Tu fais craquer la balle des épis

Pour que la vérité de nos élans

Et la vigueur de nos promesses

Voient le jour et portent semence.

Viens, Esprit Saint, visite-nous !

Tu tiens nos gerbes serrées

Sous la bourrasque du temps
Et dans la fidélité des récoltes.

Viens Saint Esprit, visite-nous ! Amen
. 

1 arc 155 « avec des cris de joie » les 3 strophes
Ou si pas connu arc 170 « jeunes et vieux » la strophe

LOUANGE

Louons Dieu.
Seigneur,

Tu es la flamme,

Langues de feu.

Jour après jour

Purifie-nous,

Éclaire-nous.
Flamme de l’Esprit,
Tu es le vent

Le vent qui balaie.

Jour après jour,

Déplace-nous.
Vent de l’Esprit,
Tu es le souffle

Qui crée et recrée.

Jour après jour,

Travaille en nous,
Transforme-nous.
Souffle de l’Esprit,
Tu es la Parole

Langues multiples.

Jour après jour,

Résonne en nous,

Parle et appelle,
Voix de l’Esprit.

[Louange à toi Seigneur.]

(  l’officiant invite à se lever

2 ) arc 507 « Esprit Saint, Dieu de Lumière » les 3 strophes
VOLONTE DE DIEU

Écoutons le projet que Dieu a fait pour nous et qu’Il nous invite à partager :
Le Dieu de notre vie est au cœur de notre être
Là où notre vie plonge en sa vie,

Là où ne touchons le fondement de notre être

Sa présence est en nous, elle nous environne.

Il nous connait par notre nom.

Sa présence est bonté pour nous,

Ouverture à nous, 

Silence attentif, espérance, déception aussi parfois.

Par le souffle de son Esprit saint,

Il nous fait vivre de sa vie,

Il nous fait aimer de son amour,

Et Espérer de son Espérance.

Amen
.

3 ) spontané arc 257 « Jésus ton nom est le plus beau » strophe 1
PRIERE DE REPENTANCE
Nous nous présentons devant Dieu, pécheurs à la recherche de son pardon et de sa grâce. 
Père,
Lorsqu’apparait ta présence de calme et de paix tranquille,

Nous voyons bien dans quel tourbillon d’amertume et de nervosité nous nous laissons emporter avec nos contemporains si amers, nerveux, stressés et instables.

Pourquoi ne nous laisses-tu pas à nos solitudes, nos démons, nos angoisses, nos tabous et nos blocages ?

Qui es-tu ô Dieu, pour t’intéresser à nous ?

Pourquoi continues-tu à nous aimer ?

Qu’y a-t-il entre toi en nous ?

Dieu du Christ qui n’abandonne pas les humains,

Dieu de l’Esprit qui toujours œuvre en ce monde,

Peux-tu vraiment quelque chose pour nous ?

Ô Père, à quel autre irions-nous ?

Dieu du pardon, de l’espérance, de la paix, de relèvement,

C’est toi qui a les paroles de la vie éternelle.

Amen
.                                                       
4 ) spontané arc 257 « Jésus ton nom est le plus beau » strophe 2
DECLARATION DU PARDON

Dans la reconnaissance et la paix de notre cœur, écoutons les paroles de grâce et de pardon de la part du Seigneur :

Le Seigneur Jésus Christ prend possession de notre être pour que nos vies soient des reflets de la sienne.
Il demeure en nous et nous pouvons, comme lui, rayonner, au point d’être à notre tour, une lumière pour les autres.

Une lumière qui émane complètement de lui.

C’est lui qui, à travers nous, illumine les autres.

Ainsi nos vies deviennent louange à sa gloire, la louange qu’il préfère
.

[Alors le Père vient aussi demeurer en nous.

Et dans le feu de l’Esprit Saint, nous sommes pardonnés].

5) spontané arc 257 « Jésus ton nom est le plus beau » strophe 3
PRIERE D’INVOCATION
Nous demandons à Dieu son Esprit avant d’ouvrir les Écritures, 

Afin qu’elles deviennent pour nous, paroles de vie avec Charles Wesley :
Viens, Saint Esprit, inspire-nous,

Fais-nous sentir ta présence

Toi dont le feu embrasait les anciens prophètes,

Toi, source de vie et d’amour.

Viens, Saint Esprit,

Couvre-nous de tes ailes, divine colombe,
Viens nous donner ta vie.

Et apaise nos esprits enfiévrés.

Si ta présence monte en nos âmes

Ô Dieu nous serons unis à toi

Et tu verras que nous dirons avec les anges

Les merveilles de ton amour.
Amen.

Lectures :

Actes 2, 1 – 11 (Jean 14, 15 – 26) : « Et pourtant… »
6 ) pas de chant entre lecture et prédication
      Actes 2, 1 – 11

      Jean 14, 15 - 26

      « Et pourtant... »

Introduction : Pentecôte ! Jour béni et fructueux que les premiers disciples ont vécu dans l’extraordinaire aventure du don de l’Esprit Saint, paraclet dont la venue avait été annoncée par Jésus.

Nous allons d’abord en parler avec le livre des Actes, examiner ce qu’est ce paraclet annoncé par Jésus, puis nous verrons comment l’accueillir et avec quelles conséquences.

1) le contexte : Le livre des Actes raconte que les disciples sont réunis, après la résurrection de Jésus qui leur est apparu à diverses occasions, pendant 40 jours, pour les enseigner. Puis « il se sépara d’eux et fut enlevé au ciel
 ». Nous savons que les disciples, tous juifs, continuent de fréquenter la synagogue et donc de célébrer les fêtes comme leurs coreligionnaires. C’est la fête de « shavouot », dite « fête des semaines », 50 jours après la pâque : on se rend à la synagogue pour écouter les 10 commandements puis on se réjouit autour de repas festifs comme pour les autres fêtes. Celle de Shavouot est généralement présentée comme la fête du don de la Torah à Moïse même si d’autres interprétations sont possibles. Donc, les disciples ont probablement encore en tête les 10 Paroles entendues à la synagogue et leur présence dans la maison doit être festive, joyeuse d’autant plus que leur Seigneur leur est apparu et qu’ils ont maintenant la certitude qu’il est vivant, une raison supplémentaire et même qui serait suffisante à leur joie. 

C’est alors qu’un évènement insolite va se produire : « il y eut un bruit qui venait du ciel comme le souffle d’un violent coup de vent : la maison où ils se tenaient en fut toute remplie ; alors leur apparurent comme des langues de feu qui se partageaient et il s’en posa sur chacun d’eux. Ils furent tous remplis d’Esprit Saint et se mirent à parler d’autres langues comme l’Esprit leur donnait de s’exprimer », des langues connues que parlaient les pèlerins venus de toute la diaspora, complètement sidérés d’entendre ces galiléens, supposés ne parler que l’araméen et évidemment leur dialecte régional rustique à l’accent détestable, parler dans leur propre langue des choses merveilleuses de Dieu. Voilà ce que fut la venue du paraclet promis, ce jour là, un truc de dingue. Mais c’est quoi, exactement, ce paraclet et se manifeste t-il toujours de cette façon là ? 

2) le paraclet : Le « paraclet », en grec, « est un mot mystérieux que les traducteurs ne savent pas très bien comment rendre. Il s’agit de l’un des noms du Saint Esprit. Et cela n’arrange pas les choses parce que nombreux sont ceux qui s’interrogent pour savoir ce qu’est exactement le Saint Esprit
 ». On le traduit par « défenseur », « consolateur ». « Deux anciennes versions du Premier Testament utilisent ce terme pour les amis de Job, qui viennent le consoler 
». Mais sa traduction difficile laisse aux lecteurs toute latitude pour comprendre ce mot tout simplement translitéré dans nombre de traductions : « paraclétos, » ce mot grec énigmatique, devient tout simplement « paraclet ».

«Jésus, quand il en promet la venue, parle d’un « autre » paraclet car c’est ce qu’il est lui aussi, en premier, comme le rapporte la première épitre selon Jean qui précise que Jésus est notre Paraclet auprès du Père 
». Essayons quand même d’en donner quelques définitions.

L’autre paraclet promis c’est l’Esprit de vérité
 qui sera comme un « répétiteur dans la mesure où il n’a pas à apporter de révélation nouvelle, mais à faire ressouvenir de tout ce que Jésus a dit ». Celles et ceux qui le reçoivent sont alors à même de comprendre ce qui leur était caché. L’exemple type c’est celui de Pierre qui va déployer dans son célèbre discours du livre des Actes ce qu’il a enfin compris après l’effusion de l’Esprit. Mais tout ne lui a pas tout révélé une fois pour toutes, la preuve avec l’épisode du centurion Corneille. 

Pierre a encore de beaux restes qui vont quelque peu s’évaporer quand un peu plus tard, il va comprendre que le Seigneur veut donner aux gens des nations, aux non juifs, ce que lui-même a reçu le jour de la Pentecôte : l’Esprit Saint, l’autre paraclet. Si j’ose le dire ainsi, il va nous la jouer « à la Jonas », célèbre personnage envoyé à Ninive pour lui apporter des paroles qui la conduiront à la repentance. Jonas a d’abord freiné des 4 fers, s’est enfui, a été avalé par un immense poisson avant d’obtempérer. Et les Ninivites se sont repentis, roi y compris. 

Pierre se retrouve, lui aussi, avec une réticence qui va jusqu’au refus, dans son histoire avec le centurion Corneille : une voix lui dit, après que des animaux impurs lui aient été présentés dans une vision : « tue et mange ». Il répond : «Jamais Seigneur ! car de ma vie je n’ai jamais rien mangé d’immonde ni d’impur ». On croirait entendre Jonas ! Attention à la baleine, Pierre ! oui, mais quand même ! Ce Corneille, un romain, un soldat sanguinaire, un païen ! C’est tout juste s’il ne pense pas que le Seigneur a perdu la tête ! Et pourtant… l’Esprit Saint le rattrape au tournant, et, comme son célèbre prédécesseur, il finit par s’exécuter, et après un grand discours, paf ! paf ! paf ! devinez quoi… « L’esprit Saint tomba sur tous ceux qui avaient écouté la parole (…) et ils se mirent à parler en langues et célébrer la grandeur de Dieu
. » Et comme à Ninive, l’histoire finit bien car Pierre donna l’ordre de les baptiser. Recevoir l’Esprit de vérité peut donc susciter des réticences, des refus. Et pourtant…

L’autre paraclet, c’est aussi un Esprit d’amour. Il nous fait connaitre que Jésus est vivant et que nous avons la vie en lui, une vie qui ne fait qu’un avec celle de son Père. Il nous fait entrer dans une incomparable communion d’amour : l’amour du Père pour le Fils et du Fils pour le Père. Il nous fait découvrir comment nous sommes aimés et il nous pousse à aimer en retour. Cette réalité mystérieuse est finalement exprimée par une image simple et familière. Jésus dit du Père et de lui : « nous viendrons à lui et nous établirons chez lui notre demeure ». Ce n’est pas une petite visite en passant, pas même un apéro dinatoire dont la paroisse est la championne, mais l’intimité durable d’un foyer partagé. La revue Lire et Dire parle « d’inhabitation réciproque ». Ainsi, la demeure de Dieu n’est pas à chercher au ciel, mais en nous-mêmes pour que nous vivions d’une bienheureuse intimité avec Dieu. « Ne savez vous pas que vous êtes le temple de Dieu et que l’Esprit de Dieu habite en vous
 » dit Paul aux Corinthiens. Antoine Nouis élargit cette pensée, il écrit : « avoir la foi, ce n’est pas croire, c’est habiter. Si la croyance relève de la pensée, et la confiance du sentiment, l’habitation concerne la totalité de notre personne. L’Évangile ne s’adresse pas qu’à nos idées, mais aussi à nos paroles, nos actions, nos désirs, nos rêves… La foi est une question d’hospitalité, elle nous invite à inviter le Père et le Fils dans notre demeure.
 (fin de citation). Vous vous rendez compte ! le Seigneur vient habiter chez nous, en nous, pour faire de nous une demeure d’amour et de vérité.

3) les suites… : Vous avez entendu ? C’est ébouriffant, je dirais même c’est supercalifragilisticexpialidocious ! Nous pouvons offrir l’hospitalité à l’Esprit de Dieu, Esprit de Vérité, Esprit d’Amour, un Esprit qui donne la parole de partage, un Esprit qui nous fait nous ressouvenir de ce que Jésus nous a enseigné, un esprit qui nous donne l’assurance que nous ne sommes plus orphelins, car Jésus est vivant, et aujourd'hui, il vient à nous… Ouh ! mes enfants ! Quel visiteur ! Il va falloir nettoyer dans les coins, ranger le garage et tout et tout… C’est ce que l’on pourrait penser. Et pourtant… La visite exceptionnelle dont nous sommes les bénéficiaires est offerte sans condition. Voyez ce qui s’est passé à Jérusalem le jour de la première pentecôte. Des juifs jérusalémites, judéens, et de toute le diaspora, pas le moins du monde astiqués de l’intérieur, ont reçu l’Esprit Saint, pour certains avant, pour des milliers d’autres
 après le discours de Pierre. Car, c’est l’Esprit saint qui, me semble-t-il, opère en nous, comme il opéra pour les premiers disciples. Ce qu’il fait, c’est un grand coup de balai, une espèce de nettoyage de printemps d’abord dans les cœurs car comme les ninivites, comme les juifs au temps de Pierre, comme Corneille, comme les chrétiens à qui Jean écrivait, comme les chrétiens en tout temps et en tous lieux, nous sommes des humains tout farcis de culpabilité, souvent tournés vers notre passé pas vraiment glorieux, et nous pourrions baisser les bras et nous croire indigne de tout don. Alors l’Esprit saint entre en scène. Il ne fait pas disparaitre notre passé, car c’est une partie de notre vie mais il nous rappelle la grâce offerte, le pardon accordé, l’amour à partager aujourd’hui, ici, maintenant. C’est pourquoi Jésus déclare : « celui qui a mes commandements et qui les observe, celui là m’aime ; or celui qui m’aime sera aimé de mon Père, et à mon tour, moi, je l’aimerai et je me manifesterai à lui ». Et n’oublions pas que c’est Dieu qui a aimé le premier.

En France, on n’aime pas beaucoup le mot : « commandement ». Il fait ruer dans les brancards la plupart de nos concitoyens, enfin, je veux dire, il nous fait ruer dans les brancards. Et pourtant… Jésus nous a dit : « Je vous donne un commandement nouveau, aimez vous les uns les autres comme je vous ai aimés, aimez vous les uns les autres
 ». 

C’est parce que l’Esprit d’amour habite en nous que ce commandement n’est en rien une contrainte. D’autant que l’amour de Dieu en remplit notre besace, je veux dire, notre cœur, et qu’il déborde de cet amour. C’est là que nous pouvons puiser celui que nous offrons accompagné de louange et d’actions de grâces. Tout comme le Seigneur n’a pas regardé, d’abord, aux œuvres de celles et ceux qu’il aime pour déverser, dans leur vie, sa grâce, son amour, son pardon : les ninivites, quand même, c’était quelque chose… le prophète Nahum dit de Ninive : qu’elle est « une ville sanguinaire, toute pleine de fraudes et d’escroqueries dont les rapines sont incessantes
 ». Quant à Corneille, les soldats romains n’étaient pas réputés pour leur amabilité, et leurs centurions moins encore… Et pourtant… C’est que l’Esprit souffle où il veut. 

En tout temps, en tout lieu, en toute circonstance, l’Esprit saint nous est offert. Les Écritures et particulièrement le Nouveau Testament nous enseignent que nos frères et sœurs des temps anciens, en qui Dieu et son Fils sont venus faire leur demeure, qui avaient donc reçu l’Esprit Saint n’avaient pas été transformés pour autant, comme par magie et séance tenante, en anges sages comme des images, et béats comme des « saints ». Ils étaient toujours des humains imparfaits, capables du meilleur et du pire, enfants de Dieu plus turbulents que vertueux. Nous leur ressemblons étrangement, nous, ici, aujourd'hui, en 2025. Comme eux, nous ne sommes plus orphelins, nous avons été adoptés pour devenir « enfants de Dieu », frères et sœurs de Jésus et le paraclet, en « non-stop », travaille les pierres du temple de Dieu, les taille, les découpe, les façonne, les sculpte, chacune selon ce qu’elle est pour qu’avec toutes les autres elle soit un ode de louange perpétuel au Dieu, Père, Fils et Saint Esprit.

Conclusion : Chers frères et sœurs, chers ami(e)s, en ce dimanche de Pentecôte, nous voilà réunis dans la maison, enfin, dans le temple. Et le paraclet vient quand même ! Oh certes, nous ne nous attendons pas à voir se déverser sur nous des langues comme de feu quoique… 

L’Esprit saint vient, Esprit de Vérité, Esprit d’Amour, Esprit de paix, Esprit de Louange, Esprit de partage, Esprit d’accueil. Le Seigneur nous l’offre et il vient faire en nous sa demeure. Il nous unit en lui par son Fils bien aimé pour que nous formions un seul temple, un seul corps, une seule Église. Le paraclet, même si nous ne le voyons pas, nous console, nous fortifie et nous envoie. Puissiez vous garder, à chaque instant de votre vie la porte de votre cœur ouverte pour qu’il entre et s’installe. Il y est ! ça fait un bien fou…
Pour terminer, je voudrais partager avec vous une prière du pasteur Michel Bouttier : 

« Viens, saint Esprit,

Toi que je ne vois pas

Et qui dessilles les yeux,

Que je n’entends pas

Et qui déplies les oreilles ;

Toi dont j’ignore les chemins,

Et qui ouvres nos routes ;

Toi que je ne sens pas,

Et qui es source de tout amour ; 

Toi dont je ne connais pas le visage

Et qui, pour chaque être, offre son nom :

Ô viens Saint Esprit,

Souffle de Dieu, grand vent de liberté.

Toi qui arrives,

Chargé de l’effluve des prophètes

Ou des senteurs des psaumes,

Imprégné des béatitudes,

Vivifié de la prière des pauvres ;

Toi qui t’es posé sur le Messie

Et que le Fils expirant sur la croix

A transmis aux hommes :

Ô viens, Saint Esprit,

Sur toute la face de ce monde
. 

Amen.

APRES LA PREDICATION

6 a ) pause musicale : 
6 b ) arc 614 « tu es là au cœur de nos vies » les 3 strophes
CONFESSION DE FOI

Nous confessons notre foi :
Nous croyons en un Dieu Père, 

Dont la parole soutient la vie des humains,

Car il est la Vie,

Dont la tendresse veut libérer toute l’humanité

Car il est l’amour.

Nous croyons en Jésus Christ, son Fils.

Venu partager notre vie et l’éclairer

Alors que nous marchions dans les ténèbres.

Né parmi les pauvres, il nous a révélé l’amour de Dieu.

Par sa mort librement acceptée, il détruit la mort. 

Par sa résurrection, il est source de vie et d’espérance.

Nous croyons en l’Esprit saint

Qui nous fait naître à la vie de Dieu

Et nous inonde de force et d’allégresse

Dans le combat pour notre fidélité.

Nous croyons en l'Église au service de tous les humains.

Messagère de la Bonne Nouvelle,

Elle nous fait témoins de Dieu dans le monde.

Nous croyons à la vie éternelle. 

Nous attendons la résurrection

Dans l’espérance d’un monde nouveau

Où l’humanité trouvera son unité

Avec celui qui est et qui vient.

Amen.

spontané 4 : cantique 822 louange à Dieu
SAINTE CENE

Petite liturgie jaune multilingue page 54

PREFACE

Louons Dieu :

Il est bon, et c’et notre joie, de remercier Dieu pour la vie qu’il nous donne.

La vie terrestre et la vie éternelle pour l’eau de notre baptême, pour le pain et le vin de son repas.

Il est bon et c’est notre joie d’être les invités, les amis, les frères et sœurs de Jésus Christ, de reconnaitre dans ce pain et ce vin les signes de son amour, de sa mort, de sa résurrection, et l’annonce de son Royaume.

Il est bon et c’est notre joie d’attendre la venue de l'Esprit saint, afin qu’avec ce pain et ce vin nous recevions la vie qui vient de Dieu et que nous ayons communion les uns avec les autres.

Il est bon et c’est notre joie de chanter la grâce et la fidélité du Seigneur.

9 ) arc 589 « le Seigneur nous a aimés » strophes 1, 5 et 6

RAPPEL DE L’INSTITUTION

« Jésus se mit à table et les apôtres avec lui. il prit du pain et, après avoir remercié Dieu, il le rompit et le leur donna en disant : ceci est mon corps qui est donné pour vous.

Faites ceci en mémoire de moi.

Il leur donna de même la coupe, après le repas, en disant : cette coupe est la nouvelle alliance en mon sang versé pour vous ».

PRIERE DE COMMUNION

Nous prions : 

Père, au moment de nous approcher de cette table, nous nous souvenons de Jésus Christ, il a habité parmi nous, il a donné sa vie pour nous.

Nous nous réjouissons de sa résurrection qui nous donne l’assurance de sa présence auprès de nous, tous les jours et, en particulier, à cette table où il nous invite.

Nous attendons le jour où ton règne sera établi sur l’univers tout entier.

Que nous puissions, par ton Esprit, communier au corps et au sang de ton Fils et qu’ainsi, unis à lui, nous portions la lumière, la paix et l’espérance.

Silence.

NOTRE PERE

Comme Jésus l’a enseigné à ses disciples, nous te disons :

Notre Père qui es aux cieux,

Que ton nom soit sanctifié,

Que ton règne vienne,

Que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.

Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour,

Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.

Ne nous laisse pas entrer en tentation

Mais délivre-nous du mal,

Car c’est à toi qu’appartiennent 

Le règne, la puissance et la gloire,

Aux siècles des siècles.

Amen.

INVITATION A LA CENE

Nous sommes tous invités à cette table par Jésus Christ.

Il appelle chacun, chacune de nous à le rejoindre.

Que celles et ceux qui reconnaissent en lui le Seigneur, et désirent partager son repas, forment un cercle autour de cette table.

FRACTION – ELEVATION

« Le pain que nous partageons est communion au corps du Seigneur Jésus Christ.

La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâces est communion au sang du Seigneur Jésus Christ ».

COMMUNION

PRIERE D’ACTION DE GRÂCES

Pour la simplicité de ce pain et de ce vin, béni sois-tu Dieu notre Père.
Pour la simplicité de ta présence en Jésus Christ, béni sois-tu.

A nous, qui avons la nourriture, donne faim et soif de justice, de paix et d’amour ; apprends-nous le partage et fais-nous préparer ta venue.

Silence

Allez en paix dans la joie de votre Seigneur.
OFFRANDE

Voici le moment de l’offrande.

L’espérance que nous avons affirmée,

Nous la confirmons dans nos actes.

Notre offrande exprime le règne de Dieu

Sur nos vies et sur nos biens.

L’offrande est recueillie.

Seigneur,

Toi qui vois dans le secret des cœurs,

Bénis les offrandes visibles et invisibles

Que nous déposons devant toi ce matin

Par le Christ notre Seigneur.

Amen

ANNONCES

PRIERE D’INTERCESSION

Unissons-nous dans la prière d’intercession :
Nous sommes à bout de souffle, Seigneur,
Mais tu nous viens tout entier,

De toute ta force, de toute ta ferveur,

De tout ton Souffle brûlant…

Aide-nous à déchiffrer ta trace incandescente

Sur le visage de l’étranger ou de l’étrangère !

Dis-nous comment accueillir autrui dans sa vérité,

Dans sa langue, dans son langage,

Dans ses ténèbres ou sa foi,

L’accueillir au cœur de ta silencieuse présence !

Apprends-nous comment laisser brûler

Ce feu du dedans qui nous vient d’en haut,

À chaque Pentecôte de nos vies,

Comment laisser éclore cette tendresse des entrailles

Qui pousse aux gestes les plus fous,

Aux intercessions les plus audacieuses !

Dans l’étroitesse de nos demeures,

Entre nos barricades les plus sacrées,

Fais éclater ta Pentecôte, qu’elle nous donne un second souffle !

Viens toi-même intercéder en nous pour les êtres qui souffrent…

Pour les êtres qui blessent et qui détruisent…

Pour les êtres dont l’humanité est en danger…

Ô Dieu, donne Souffle à notre prière !

Avec celui que tu as envoyé pour nous donner ton Saint Esprit, ensemble, nous te prions :
Notre Père qui es aux cieux,

Que ton nom soit sanctifié,

Que ton règne vienne,

Que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.

Donne-nous, aujourd’hui, notre pain de ce jour ;

Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés,

Ne nous laisse pas entrer en tentation,

Mais délivre-nous du mal,

Car c’est à toi qu’appartiennent

Le règne, la puissance et la gloire

Pour les siècles des siècles. Amen.
ENVOI
Levons-nous pour les paroles d’envoi :

Dans les paroles et le silence,

dans la musique et les gestes,

nous avons rencontré Dieu ici, en ce lieu.

Alors que nous le quittons, sachons

que Dieu est avec nous où que nous allions car

Dieu est partout, en tout et avec chacun et chacune.
.

BENEDICTION

Par le Saint-Esprit nous portons Dieu en nous.

Allons donc en paix partager la bénédiction de la présence de Dieu
.
spontané 5 : cantique 882 « que la grâce de Dieu »
Ou

« ne rentrez pas chez vous »
� France culture 2004/5/30 Martine Millet


� Le Cep traces vives p. 173


� Hélène MErcoiret Saint Jean du Gard


� https://protestantsdanslaville.org/gilles-castelnau-spiritualite/gc361.htm.


� https://protestantsdanslaville.org/gilles-castelnau-spiritualite/gc361.htm


� � HYPERLINK "https://protestantsdanslaville.org/gilles-castelnau-spiritualite/gc361.htm" �https://protestantsdanslaville.org/gilles-castelnau-spiritualite/gc361.htm�





� https://protestantsdanslaville.org/gilles-castelnau-spiritualite/gc361.


� Luc 24, 51


� France Culture 2018 08 12 Louis Pernot


� Notes bibliques 9/6/19 Isabelle Alvès


� 1 Jean 2, 1


� Jean 16, 13. 


� Actes 10, 1 - 48


� I Corinthiens 3, 16


� � HYPERLINK "https://www.reforme.net/meditations/journal-reforme-numero-publication-meditation-jean-1423-29-foi-comme-demeurec/" �https://www.reforme.net/meditations/journal-reforme-numero-publication-meditation-jean-1423-29-foi-comme-demeurec/�


� Actes 2, 41


� Jean 13, 34


� Nahum 3, 1 - 4


� Livre de prières Société luthérienne p. 192


� Andrew Rossiter « liturgie bleue » page 291


� Lytta Basset Traces vives  p. 172


� https://egliseunie.ca/ressources/liturgies-et-prieres-liturgiques/Phyllis Fleming, Grace U.C., Thornbury, On


� https://egliseunie.ca/ressources/liturgies-et-prieres-liturgiques/Phyllis Fleming, Grace U.C., Thornbury, On







